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Selon l’avis de la majorité des jeunes, un couple d’une soixantaine d’années accepte plus 

facilement de rapporter un paquet pour un étranger, car ils sont soi disant peu conscients, 

voire même inconscients des problèmes reliés à la drogue. Les gens plus âgés sont d’avis 

contraire et croient que leur expérience fait en sorte que, de toute évidence, ils refusent 

une telle transaction.

Pour la majorité des participants, il est clair que jeunes et vieux devraient refuser ce 

genre de transaction. Toutefois, quelques jeunes filles partagent l’idée que le couple 

aurait pu accepter de transporter le paquet à la condition, évidemment, d’en avoir vu le 

contenu au préalable.

Les probabilités de se faire arrêter sont, selon l’avis de la majorité, plus élevées pour les 

jeunes que pour le couple âgé d’une soixantaine d’années. Alors que les deux jeunes 

filles semblent avoir entre 50 et 75 % de probabilités de se faire intercepter aux douanes, 

il semble que le couple ait environ 50 % des chances de se faire arrêter, selon l’opinion 

des jeunes et de 15 % à 25 %, selon l’avis des gens plus âgés.

De toute évidence, ce sont les trafiquants de drogue qui ont le moins de probabilité de 

se faire arrêter, compte tenu de leur expérience, de leur connaissance du système et des 

mille et un trucs appris dans le métier.

Enfin, entre deux trafiquants, c’est celui d’apparence soignée, du style "homme 

d’affaires" qui a le plus de chances d’entrer au Canada avec de la drogue.

La majorité des participants, sans égard à l’âge, s’identifie sans problème aux 

personnages des situations présentées. On affirme toutefois que malgré le fait que ce soit 

une situation probable pour tous, en aucun cas on accepterait d’être mêlé à une telle 

transaction.
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